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L’épilepsie peut frapper n’importe qui5 à 10 % de la population sont atteints d’une crise d’épilepsie à un moment ou un autre de leur vie. A peu 
près un pour cent de la population va souffrir d’épilepsie 
au cours de sa vie. En Suisse, environ 70 000 à 80 000 
personnes sont concernées, dont à peu près 15 000 à  
20 000 enfants.

La Ligue contre l’Epilepsie et ses nombreuses activités
La Ligue contre l’Epilepsie travaille dans la recherche, 
aide et informe. Son but consiste à alléger la vie quotidi-
enne des personnes atteintes d’épilepsie et à améliorer 
durablement leur situation au sein de la société.Recherche

La Ligue contribue à faire progresser les connaissances sur 
tous les aspects de l’épilepsie.
Aide
Information et consultation à l’attention : • des spécialistes de tous les domaines • des personnes concernées et de leurs prochesInformation

La Ligue contre l’Epilepsie informe et sensibilise le public 
et favorise ainsi l’intégration des personnes atteintes 
d’épilepsie – par exemple au travers de cette brochure.

• lâcher-prise volontaire par rapport aux activités quotidiennes et aux  
 soucis avant le coucher, par ex. grâce à des exercices de relaxation ;• création d’un environnement de sommeil douillet et paisible ;• pas d’activités sur écran, c.-à-d. qu’il ne faut pas emmener de téléphone  

 ou d’ordinateur portable au lit ;
• pas de siestes prolongées en journée, mais des micro-siestes de 
 15 minutes maximum, au plus tard en début d’après-midi ;• heure du coucher adaptée à l’heure d’endormissement : il faut éviter de 

 rester longtemps éveillé(e) au lit, mieux vaut se relever brièvement si  
 l’on ne parvient pas à s’endormir.

Si le sommeil et le bien-être diurne sont affectés et que ces mesures ne suf-
fisent pas à améliorer la situation, il est conseillé de consulter rapidement 
un médecin. Moins un trouble du sommeil se prolonge dans le temps, plus 
les mesures thérapeutiques font facilement effet. Il faut éviter une chronici-
sation.

Une psychothérapie axée sur le trouble du sommeil peut parfois être néces-
saire, à la fois pour apprendre des techniques de relaxation et pour changer 
les comportements et modes de pensée qui rendent le sommeil plus difficile. 
Il est en outre judicieux de discuter avec le médecin de la combinaison d’an-
tiépileptiques au regard de leur effet sur le sommeil : certains le favorisent, 
d’autres le perturbent. 

 

Mise à jour de l’information : juin 2018
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PRIERE DE MARQUER D‘UNE CROIX CE QUI CONVIENT, S.V.P.F D  I exemplaires Veuillez s‘il vous plaît m‘envoyer:
c	 c	 c	 . . . . . . . . . . . . . 	 Mesures de premiers secours en cas de crises épileptiques *

c	 c	 c	 . . . . . . . . . . . . . Qu’est-ce que c’est une crise épileptique ou une épilepsie ? *

c	 c	 c	 . . . . . . . . . . . . . Permis de conduire et épilepsie *
c	 c	 c	 . . . . . . . . . . . . . Les signes révélateurs d’une crise
c	 c	 c . . . . . . . . . . . . . Les causes les plus fréquentes
c	 c	 c . . . . . . . . . . . . . Traitement médicamenteuxc	 c	 c . . . . . . . . . . . . . L’épilepsie en voyagec	 c   . . . . . . . . . . . . . Le sport et l’épilepsie c	 c	   . . . . . . . . . . . . . Le travail et l’épilepsie c	 c	 c	 . . . . . . . . . . . . . L’épilepsie dans la vieillessec	 c	 c . . . . . . . . . . . . . Types de crises fréquentes c	 c	 c . . . . . . . . . . . . . Le désir d’enfants et l’épilepsie

c	 c	 c . . . . . . . . . . . . . L’épilepsie au fémininc	 c	 c . . . . . . . . . . . . . L’épilepsie au masculinc	 c	   . . . . . . . . . . . . . Coopération avec le médecin
c	 c	 		 . . . . . . . . . . . . . Régimes cétogènesc	 c	   . . . . . . . . . . . . . La stimulation du nerf vague
c	 c	   . . . . . . . . . . . . . Crises non-épileptiques c	 c	 c	 . . . . . . . . . . . . . Epilepsie et sommeil      

    . . . . . . . . . . . .  Porte-revues vertical pour nos dépliants      * Dépliants aussi disponibles en portugais et albanais    . . . . . . . . . . . . . Revue specialisée «Epileptologie»
c	 c	 c . . . . . . . . . . . . . «Epilepsie News»c	 c	 c . . . . . . . . . . . . . Carte SOSc	 c	 c  . . . . . . . . . . . . . Le guide pour les legs    . . . . . . . . . . . . . Programme des manifestations de la Ligue contre l‘Epilepsie

    . . . . . . . . . . . . . Bulletin(s) de versement pour soutenir la Ligue contre l‘Epilepsie

  
Je souhaite une affiliation en tant que
c    Membre individuel (50 francs par an).c    Membre collectif (100 francs par an).c    Membre bienfaiteur/trice (100 francs par an minimum).  
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L’ours polaire Knut

Mort tragique et petite consolation

 
« Trop mignon », titraient les maga-
zines en mars 2007, lorsque le petit 
ours polaire était enfin présenté au 
public au zoo de Berlin. Jusque-là, 
comme sa mère l’avait rejeté, Knut 
avait été pris en charge 24 h/24. Le 
premier ourson polaire du zoo de 
Berlin a été une star dès le début. 

Quatre ans plus tard, il n’était 
plus un bébé qu’on avait envie de 
câliner, mais restait très populaire. 

Le 19 mars 2011, il s’est comporté 
de manière bizarre : il tournait sur 
lui-même, sans but et sans coordi-
nation, ses mouvements toujours 
plus lents. On sait aujourd’hui avec 
certitude qu’il s’agissait d’une crise 
épileptique. Sous les yeux des visi-
teurs horrifiés, il a soudain dérapé 
et s’est effondré, manifestement in-
conscient, dans le bassin. Personne 
n’a pu sauver l’animal, qui pesait dé-
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sormais près d’une demi-tonne, de 
la noyade. Si la crise s’était produite 
loin de l’eau, Knut y aurait presque 
certainement survécu. Les ours po-
laires vivent habituellement entre 
25 et 30 ans

Une maladie soignable
Après des examens détaillés, deux 
spécialistes ont révélé l’origine du 
problème. Knut souffrait d’une en-
céphalite auto-immune.

L’encéphalite à anticorps anti-ré-
cepteurs NMDA affecte également 
les êtres humains et n’est connue que 
depuis 2007. Elle a été attestée pour 
la première fois dans le règne animal 
chez Knut. Dans cette forme d’en-
céphalite, des anticorps attaquent 
par erreur des zones importantes du 
cerveau, ce qui entraîne des halluci-
nations, une démence et des crises 
épileptiques. Une fois correctement 
diagnostiquée, la maladie se soigne 
désormais généralement bien.

La mort tragique de Knut a donc 
eu un aspect positif : son cas célèbre 
a permis de mieux faire connaître 
cette forme d’encéphalite. Cela pro-
fite à d’autres patients – humains et 
animaux – atteints du même mal. 

L’adorable ours polaire Knut était une star du zoo de Berlin. À l’âge de quatre 
ans, il s’est soudainement noyé dans son propre bassin – un choc pour les visi-
teurs et le personnel du zoo. Entre-temps, nous savons que sa mort est due à 
une crise d’épilepsie provoquée par une encéphalite. 

Laser au lieu du scalpel 
Pour la première fois en Europe, des 
médecins de l’hôpital universitaire 
de Lausanne ont traité une patiente 
atteinte d’épilepsie avec une sonde 
laser en août 2018. Cette méthode 
thérapeutique innovante vient tout 
juste d’être autorisée en Europe. Le 
laser brûle la zone du cerveau où 
apparaissent les crises, de manière 
moins invasive qu’une intervention 
chirurgicale majeure. 

// Pêle-mêle De mauvais goût 
Dans l’émission TV de dating  
« Die Bachelorette », un candidat 
a critiqué l’été dernier les talents 
de danseur d’un concurrent en 
déclarant : « On dirait qu’il a une 
crise d’épilepsie. » Le gymnaste et 
chanteur atteint d’épilepsie Lucas 
Fischer n’a pas apprécié : « Je trouve 
ça vraiment minable », a-t-il déclaré 
au « Schweizer Illustrierte ». « Il y a 
d’autres moyens de dire qu’on trouve 
son concurrent stupide. » 

Collecte au profit de la Ligue
Un couple de jeunes mariés près 
de Thoune a également pensé aux 
personnes atteintes d’épilepsie lors 
de sa fête : la collecte de la céré-
monie religieuse a été reversée à la 
Ligue Suisse contre l’Epilepsie pour 
soutenir notre travail. Nous les en 
remercions une nouvelle fois ici ! 

Knut a toujours été le chouchou du public – une photo de l’époque où il était en parfaite santé.


